
LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

sions le glorieux confrère tombé au FEUILLE T 0N DU PI0!P.1 G.4 TE/L'I les calamités que ne peuvent manquer passages mutilés. des calomnies lnttcées
:hamp d'honneur. d'attirer sur elle ses imprudences, ses conure les P.ntife's Rom:ailns, des sophis-

Nous avons cru être apôtre, à notre ~ .erreurs, son oubli, pour ne pas dire son mes de tout genre. Toite ces choses, ils
nanière, en faisant revivre les traits de LED Mmépris de Diu et de sa loi. les remin tent impudemmenn 11t sur le tapis,
ette pieuse physionomie dont chacun " Et les méinageients qu'on doit avoir sans tenir :Cn compte des :îî-guiments

le nous se rappelle avec émotion l'inal- DE pour lopinion publi/que, la maoiîté des par lesquel s on1 les îa cen t Ii jiré éel-S.
érable douceur. lères du concile en c'mprend.elle bien " Leur but 11'.ublioni pas que I.et le

Aux jeunes élèves (les petits séminaire , Iinportance. ét lendu'e et leSiouplesndéli- pape qui le dit! esti erllilt epri's, . et
ious dirons Voyez et faites de mnm. l. IINF AIL LIBILIT e - - l-snontd-,>e-les fe ile.1linsi d'lle r . e l ti, qt

Il fut l'un de vous, s'assit sur vos Icomprend. Mais, attentive à éviter tous la 'ou/ des î4norants. contre le >emoiient
bancs, pirtagea vos jeux, étudia les Par MGR DE SÉGUR les fro.i>setments qui lie sont pas néces coinmunémnti profess. Outre le ial

ênmes livres. Mais aussi, comme il stit 1saires. elle ne doit pas oublier non plus. qu'ils fit en jetalit ainsi le ftrouble ;armi
lévelopper tons les jours, dans une piété 1 vol in-18 .... ............... Prix 30 vits que tout évêque qui chercherait la popu- lesii ,l' t. feln litîrranf anl.e .bscussions de
:onstante, le germe de vocation que Dieu larité, ci compromettant l'indpeIndancee la rae les plus trares tliestions, ills Nous
avait déposé dans son cour ! ou la dignité de son ministère. ces"erail réduiseIt à déploer.i das leur conduite

Aux clercs du sanctuaire: Que lisez- TROEEH PARTI'E .être disciple de J(ilts-'us-r. Elle ne uneà d raison èale à ir .n4<.

vous lats cette vie que vous ie puissiez doit pas ou e qe i tii, coin nititou le l ian ce r 1 iêm Erui. et < dail J aull(t'es.
faire à votre tour ? li, coun me ce pieux LEs oBJECTIONS CONTRE LA DEFINITION 1 tappelle, "- -lopinion est 01en déiiitive la ub :la uemomnt nt ù le-. er I> >pai-

évite, vous êtes épris d'amour' pour le reine du monde, ' l' iglise n'es i pas fai ite saient le plus soulevé,, le Iait-P're stig-
divin enchanteur des nes, incantalor yV pour subir les lois <le <et te reilne là.I ni imiatisait, chez les honmme, 4 de ce mtume

iminarum Chrislus, comme lui vous pour suivre ses mobiles et trop souvent atr:ti - toltes les teneeI tis 'Il-à id' i'-.u iel-
aimerez les âmes de cet amour généreux S'il est vrai que l'intelligence, la science et injustes caprices.' les ot a coutulîe de laterit'I le. >aIlulages-'
jui veut se dépenser sans mestre pour l'amour dela liberte étaient exclusi- Telle a été la miairité dans le con-ile :Idans les aemlé- e ppuêlaires ilbl
elles. vement du côte des opposants. tel a été le vérita bIe épiscopat etholiqpue. mitait oulver'telnenut ' ''c tnt>s hommes qui no

Notre jeune martyr attrait et des rai- Les injustices et les colères le f*orguteil cessent de ttroubler les nLrsde., entholi-
sons (le modérer son zèle, et de garder :'ite)roissé out ttseules pu ssayer de déaltrter' lques; "et il déhl1:1·ait <pue leurs menées et
une partie de lui-mème pour les siens ses vrais senttilmenzts. leur. soph ismes émiet la seult,' f ¡
qui y avaient qjuelque droit. Mais, Surtout dans un eonicile <ecumtîénkique, cauise du t/>c¡l. Ilecii àj «éf fýt: dans les
comme l'a dit un penseur celèbre, le où l'assistance spéciale (e l'Esprit <e gr:ie i conlseiences, et <ii( tous nou> dIlorns.
œSur a ses raisons que la raison ne et de vérité ne manque jamais, c'est tC'î, tavect Qu'on nvee dlî' (otte plus nlous dire quo

coninait pas. les yeux de la foi ci non avec le. -yeux de si c'EST LE PVAE ET LE coNUILE QU'IL FAt:T cesont .itj'urnaux clhlî'iqs.quîe est "
Il en est de cer'tains éveils de l'âme la nature, que tout doit être envisagé. Ce ttENlbiaREl nEsl'NsAnlES tid DivistoNs '<rs' t ittl4ttiineil' - qui a o>uIllev

comme de l'étincelle qui tombe sur une que demande Noite-Seigneu do ses évê QUI oNr îtetoi, Acco.4st> ces temp1es. 'lle a rempli ol le. soli
mine, elle embrase, incendie totit. Une ques, ainsi rassenmblés i s>on tnom, t sous ET sUtvi LA ÉFINITIoN rôle is-litite et très util<• etriant

fois tqule le père SÉCURET eut écrit dans le soutfie de soi Esprit, c'est la sainteté et at elup. et cil t t.rtn. l' mileilluiit
sot cœurr qItil se donnerait aux âmes, non l'érudition ; c'est Flhuiilité d'une i;<i Ce n'est tili le papeIiI le concile, lai. elhie(s de nteu<l son. - cleux qui abaieit Ile
l'exercice de la charité chrétienne devint profonde, et non F'engouemeint (les idées,; uniquement enlemlli mortel idt P et pluSf11brit et quii n'olp1 leiu- de4ritil. L
pour lui comme une tiécessité tyrainique modernes ; c'est l':înout de l'Eglise. l'a- dît conteile : le démon. ",C'e st l'honune loupsliv- e les aiment las: "'0>1 iMOi tlillt;
a laquelle il ie put se soustraire. mour du Sainit-Siège, et non lj e sais Iennemi quî(i iJit. tout cela , comme dit is voudraient que le b'erger I- l-s.su i.

La terre du Laos, qu'il ar-rosa pendant quel chauvin isme persontnel et mnesqpian loEvaii. murt 1 sal duti' p1r1 p:dI x 4 t le
deux ans de ses sueurs, dira à jamais ce qui voudrait subordonner le bien de E- Rimarquols cet te pm-ole p roone : ile c. A% et roir e, ho, upe. ce 1t

que pett le zèle d'tutn apôtre, quand il est glise aux petits inltérêts (le tel oi tel Et at ; "l'home entemi.iimcus homno. " Le dé- les l biens de gainde quei slni rspnabIes
animé par cet amour ardent des âmes et enfin, c'est la prière, et non les agitat ions lo ni'est pas ii homlite ;pourquoi done île ltit ce qui peut utiver d litcleux
la soif (le leur salut. de l'habileté humaine. dire -. ohnitun enniemi.'C'est que, singe dans la bergerie.

DJieu doit avoir de grands desseins de Ce que Notre-Seigneur veut avant tout die D4IEU et de sa poidence, le dloinl 11nns lVEli e ->tE, tute 4 ltie
miséricorde sur cette terre sauvage à dans un concile, ce sont des évêques, le lait ordinairement ..sas tuvrs pr les fausse et dan 'eese ; pa celi -,eul
laquelle il sacrifie si prodigalement le vrais évêques. des homines le DIEU, tout hommes. .De iélie gie Notire seigneur It qu'1 Ielle' ex\ i'te et so liantcsif', elle plrovo-
satg (le ses martyrs. dévoués ài c la emise(e de la l>i et du 11sainit d(es se sert des hommus pour * i re régIer. son qie la iv ersi nie ell.', la 'oit-

Nousl ne sommes pas de ceux qui :lou- âmes. A ceux-là seulement il donne sa ,Père sur le iioide. et pour saucr le. i rover-e Cet <e (ldroit et deil -devoir'<*<i : 44one

tent avec le poète Claudien si grâce, ses lumières divines. sa force pour âmes , de iti-me at a se sert de-s hlI.<mmeniIst . i:Lgitlit i etle., ris ui lhter'ge'r, 4' tmetuî4>
Curaren Superi terras, an n us iesset accomllipli' sesSuvres. Qu'a-t-il besoin tes dle leur langue, do leutr esprit. de leur i- les aboiieiets dui hin 'de ·deI u tdle

autrîes, tr'op sonui elt ins I*(x.llû- t t iit e le ur i > n i 4 tcl'iIî i, t4 e ' mtême t alut
/tector, cf incerto luerent mortalia casi. uet vn leurs d etx-m ies, el , de leus tees, ê lu droit e de devoir. d a Il loup.

eîîflés de leur mérite, de leur élévation et. argent, pour combattre DiEu, pour cieta- La'I rpnabilu les' nt r 'eses et
Nouts aimons mietx adorer et bénir le de leur crédit ! Hélas ! quelle ace reste- verI lit iaiede 1' 'glise pour tout per . de l'uirs suites reItul'<' 11t iientière sur

dogme consolateur de la Providence, et t-il on leurc cur poutr Esprit Saint ? s'il se petut. .c'ux iii titen lert l'rreur i t ravail-
croire que le sang des saits, versé dans Et puis, dison-le bien haut, tacoici (leoqu'i iIit lepuisl'origine lit luile, leut à t'la ra le. I n iiin'e.tst lps dans
cette contrée païenne, pi'oduira une aboi- du Vatican, le véritable et sérieux savoir, il l'a i it d:mts rto<us ;les <outile- il laa i t los conut'oveuses, :il 'est <leI'sh. isi'on)
dante moisson de chretiens et suscitera lavraie science cclésiastique, la pirudence, dans l- concile du rVaticni, 4't il cit i- qui les :unillen ;i <'ce' divis>ion14. u ont pour
parmi nous des légions de missionnaires. la sagesse, l'in)telligence dos -vrais bsis n 1uera de le ire jusqu' la iiin les temls. use l-s dolitits contraire a la do -

Quant à celui qui les a devancés, et do l'Eglise en ces temps difliciles, la juste Se sCrvatI avec sont aIstui et a lage pr- in t' 419 Sat..iège, dle ct Suège-ap o-
quîi est tombé premier martyr au miheu appréciation des hommes, des instititions findes, tanttôt des enelmis dlu dh ors. lique et iaillibl 'uile les ethliques
de ses chers sauvages qu'il avait engen ,et des difficultés, tout cela s'est trouvéil etantôt (les dtilven doi'saîsdit Itdans ; aVil-, (<l<ivenl t dléIendre l' t- 4 l>ur- lt<pouvoir.
drés à la vie de la grâce, il vivra mieux trèsgranide majorité du côté de la très glant les uns, sduiIt et ais.sionitllt les Ces dil r'indr. resuus'ité's 4l ces d-
encore que ce peintre célèbre surI li grande majorité, seulement elle avait Fes- autres ;-suscitant des tim p'tes politiques, îîierstemps par lp r:uti li béral, ontt fit,
tombe duquel un grand français grava prit de ne pas s'en vanter. dles oppositions Soi disantt tlhéoîl<ogiques, grâce à lui, des progs alauas. Elles
ces belles paroles : " On calomnie lépiscopat catholique, scienttifiqles. Istriques, il a soulevé le urt riiuvédo d giiiuu x cI wir isden

Vivere qui dederal nesciens ipse mo'i. écrivait le vénérable Arcvêque de C:ui- plus d'oblstacles ipossible cotire la imaitni-t tetls .jtus4u dan0ls le siiteil '11 Concil.1. l:1-4e
brai, on calomnie l'épiscopat catholique lestationt duine vérité qu'il redoute souive- qu'ont ne les a pas lais fsire, il- ,ut jeté

Il vivra à jamais, car Dieu a écrit son quand on le repr'éente comme opposé eu lrainement. ;- Voyant que les trames, les hauts ris ; ils sesontilignés ; et
nom parmi les plus glorieux élus de soit tout, et (le parti pris, aux idées, aux liber- ourdies par les impies, tie e¶poildaient pas in'osanli tt trop s'aiuwturer au Papc ci à I'E-
ciel. tés et aux institutions modernies ; comme assez àÏ, leurs viLix, daigitait i'écrire l lpiscopai grouté auour dle Ii, ils S'eI OIsont

E. R. n'ayant lue des répulsions et des atilhè- Saint-Père au milieu tcdue le la lutte, ile .,)pris hypori tement l " 'rtins jurnaux",
Rtodez, 15octobre 1884, en la rtedeSteThérèse. mes pour le progrès. la science, les arts, puissances île lenfer dressent les pièges qui n'ont thit quie suivr idlemtet les

li civilisation, tout ce qui passioine la aux erits onnIlêtes eux-lin-mmes-; elles les dil-e-tionlits doés par le ai's publics
société actuelle. divisent de sentimemts, ain du mots d di Stiint-Siège et de la plu.s grande partie

C'est dan:s l'intérêt le cette société, tirer parti des maux qu'eifaitte la disse"- ide l'iiscopat.
c'est pour sauvegarder son avenir, que sien, de traiîner les choses ci longuetiu, et- Loquils venaient nous lite ue1 <eux

V I nous repoussons une partie de ce qu'on de reeuiler ainsi le plus lossible ue coup qui ont bravement él.iidu lii liet l'bion-
appelle les idées modernes. Adoptant de fatal auquel elles ie sairaict 4'échap 1net. du iaini.ige, étaiit set l lespon-
grand cœur ce qu'elles renferment de vrai, per.'" i sables des idivisiins, des #le queiTPYENT CAHARYdebjusto, de noble et de généreux, nous Et quels sont c-es esprits hliolnnêtes mais nous avons eu à,déplorer, on tiidemande. E combattons, quels que soient notre pays sédtuiti qSui ontjeté le trouble et la livisionl ct vérité sils nie S umoquaient pa de iouts.
et notre nationalité, avec toute l'énergie dans les rangs catholiques, à ' leasion de

MI88IONNAIRE DE MADAGASCAR de notre foi et de notre patriotisme, ce l'infaillibilité ? Le Souiverain Pni<if'e l':Ij VI
qu'on y mêle de faux, d'impie, d'immoral clairement indiqué dais son liref Aposto-

mor-t ci odeur( le sainteté le 23 mai 1863 et de subversif. lique. daté du 12 mars 1870, et qiui a été. QUELS ONT £TÉ 1E8 VtAS s AtITAu'st
Nous voulons la science, mais celle ,à cet égard, un véritable maitileste. i est

PAR qui est vraiment digne de ce nom ; celle' une celîs assu'é(mt regrettable,éerivait Eoitons un <e los vté'ables lEêqu% s
qui éclaire sans incendier, sans démora- il au dlocte Doum Gutétranger, qu'il se tren-I qui ont eu l oeurage le le dire ouverte-

• DAU IGNACisier sans blasphémer. contre parmi les cathiliuelies Ids homme.s iment.
vol, 12 Pr'- 88 es " Nous aeceptons toits les perfectionne- qui, tout en se faisnît gloire de ce iom, Lians une lttre adressée db -ime, le1 vol. m--........................Pix8: monts de la civilisation, pourvu qu'elle se montrent complètement imbus de prin1- 2 juillet 1870, aux prêtres de son d'cèse,

laisse aux caractères leur virilité, aux cipes corrompus. et y adhèrent avec Une' Mgr du idez coinstatuit d'abord l'nion
mours publiques et privées leur intégrité telle opiniti-eté, qu'ils ne savent plus des esprits et des cUrs dIns l'aM our( d
sainte, et qu'elle ie se borne pas à couvrir, soumettre avec docilité leur iitelligeicej Souverain Pontife, aux approlhcs du olnl-

- L E - d'un vernis brillant les abaissements, les aut jugement de ce Saitt-Siège quand il cile ; puis il ajoutait :- Surces eitreilites
hontes et toutes les corruptions de l'ancien leur est contraire, et alors même que l'as- pa-ut le voluminiieux écrit lu doyenl dle laPDIN L IREmonde païen. sitimeit commun et les recommanda- teulté théologique due Sorbonne, destiné.Nous encourageons le progrès. nous le tionsde l'Episcopat viennent le crrob'orcr à galvaniser le vieux gallicanisme et à
bénissons, nous lui prêtons tout notîre con- ... -Se regardant comme seuls sages, ils tue greffer sur lui les institutionts parlemnen-

ET SES RUVRES cours, mais à la condition que ce sera dans rougissent pas de donner le niom le parti taires des temps nxler-nes. l'après ce
les voies de la vérité, de la morale. de la ultramontain à tout le reste de lit fitimrillesystème, la CloîIstituîtiot <le l'Eglise devaitEtude philosophique, religieuse et sooiale justice et de l'ordre qu'iil conduira l'huma- catholique qui pense autrement qu'euix.... devenir 'rprésentative, et l'Episcopat
nité. - Donc nous rendons justice à notre "I On les voit mettr-e audacieisementdevaLit entrer en participation de la soli-
époque : elle sait faire de grandes et belles 1 en avant comme indubitables oit <ut moins veraincté pontificale, nuit point de pouvoir

A.TOLLEYDE PRÊ VAUX choses I mais nous ne pouvons ni tie pas' comme complètement libres, certaities même déposer le Pape on-concilo, quand
voir ni ne pas travailler à conjurer les doctrines maintes fois réprouvées ; on les ce haut mandataire du corps apostolique,

1 vol. in-12,....................Prix: 63 ets immeDses périls auxquels elle s'expose, et voit ressasser des chicanes historiques, dess'obstinant danst une iifaillibilité perso.
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